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INDH: Des centres d'accueil pour redonner le goût de vivre à ceux que la vie n'a pas épargnésRabat, 18/05/10- Avec le
renforcement des capacités d'accueil des centres pour personnes en situation difficile, l'ambition affichée par la wilaya de
Rabat-Salé-Zemmour-Zaer est de répondre aux exigences de solidarité et d'insertion à travers des actions d'accompagnement de
façon à assurer que cette catégorie vulnérable reprenne place dans la société, regagne sa dignité et renoue ainsi avec le goût de
vivre.Par El Hassaniya Aqqad

Déterminée à matérialiser cet objectif, la wilaya a enclenché une dynamique de mise à niveau des centres existants et de
construction de nouvelles structures plus accueillantes.

"La Wilaya de Rabat continue de mobiliser ses d'efforts avec le concours de ses partenaires et particulièrement le tissu associatif,
pour renforcer la capacité d'accueil mais également et surtout pour asseoir de nouvelles méthodes et approches axées sur
l'insertion et l'intégration des personnes en situation difficil ", a déclaré à la MAP, le wali de la région de
Rabat-Salé-Zemmour-Zaer, M. Hassan Amrani.

A cet égard, a-t-il dit, la dimension intégration et insertion a été prise dans la conception des nouvelles structures d'accueil,
précisant que le complexe social Al Amal (Sis Yâacoub El Manour) et le nouveau Complexe Social Aïn Atig, dédiés aux personnes
en situation difficile comptent des centres de formation performants dans des métiers et profils arrêtés en concertation avec les
professionnels du secteur.

C'est dans cet esprit que s'inscrit la mission du complexe social Al Amal dont les travaux seront achevés au cours des prochains
mois.

+Le complexe social Al Amal : un espace où des exclus reprennent confiance et entament le parcours de la réinsertion+

Composé de deux pavillons, à savoir le Centre d'accueil Al Amal pour les personnes âgées sans abri et le Centre d'accueil Al Amal
pour les enfants en situation difficile, ce complexe, entièrement équipé, offre un cadre accueillant à ceux que la vie n'a guère gâtés.

Avec la création de 2.000 places dans les centres d'accueil dédiés aux personnes en situation difficile, la lutte contre la précarité
sera impulsée fortement pour éradiquer ce phénomène de la capitale du Royaume.

Outre la nouvelle capacité d'accueil qui aidera à traiter dans le fond la problématique de la mendicité et du vagabondage et lutter
contre la précarité, ces centres ambitionnent de pallier au déficit en termes d'insertion dans les centres d'accueil existants.

Destiné à accueillir 100 enfants, le Centre d'accueil Al Amal pour les enfants en situation difficile accompagnera les enfants livrés à
rue et leur offrira de grandes opportunités d'insertion à travers un encadrement pédagogique et psychique.

Doté de 8 dortoirs, d'une cuisine, d'un réfectoire et d'une buanderie, il comprend également 2 salles de cours théoriques et 3
ateliers de formation pratique dans les métiers à insertion facile dans le marché de l'emploi.

Les formations, sans exigence de niveau d'instruction, identifiés en concertation avec le ministère chargé de Développement
Social, l'Entraide Nationale, l'Agence de Développement Social et avec l'agence nationale de promotion de l'emploi et des
compétences (ANAPEC) et l'Office de la Formation Professionnelle et de la promotion du travail, tiendront en compte l'état
psychique et l'aptitude d'apprentissage chez ces enfants, a déclaré à la MAP le chef de la Division de l'Action Sociale de la
Préfecture de Rabat, M. Abdelhamlid Mouftakir.

Le centre Mohammadia d'insertion et d'orientation (sis à l'ancienne médina de Rabat) mis en service en 2008 verra ainsi sa tâche
facilité, a indiqué dans une déclaration similaire le responsable de la communication et de l'information à la wilaya, M. Ahmed
Zaoui.

Les jeunes et les enfants en situation de précarité identifiés par ce centre, qui fait, par ailleurs, fonction d'observatoire d'analyse de



la dynamique du vagabondage, de la mendicité et de la problématique de la précarité, bénéficieront désormais de formations
dispensées par le centre Al Amal, qui a principalement une vocation d'intégration, a-t-il ajouté.

Aziz Tamsamani, 16 ans, est l'un des enfants qui sera transféré vers ce centre. Maltraité par son oncle, il fugue et mène une vie de
vagabondage, avec ce que cela implique comme violence, drogue et souffrance, avant d'être repêché par l'équipe mobile
d'assistance sociale et hébergé au centre Mohammadia d'insertion et d'orientation.

"Je souhaite reprendre une vie normale comme les autres enfants et je veux bénéficier d'une formation en électricité ou en
tapisserie et apprendre les langues et l'informatique", a-t-il confié à la MAP avec les yeux emplis d'espoir.

Réda Al Habti, orphelin de père et abandonné par sa mère à l'âge de six ans, a été contraint de quitter le foyer de sa grand-mère
dont le mari était un tyran. Ramené par un avocat au centre Mohammadia, Réda souhaite reprendre le chemin de l'école et
bénéficier d'une formation en coiffure.

Une attention particulière est également accordée aux personnes âgées puisque le centre d'accueil Al Amal leur garantit confort et
sécurité et leur offre un cadre de vie convivial où elles peuvent nourrir des échanges chaleureux.

D'une capacité d'accueil de 100 places, ce centre est doté de 11 dortoirs, d'une cuisine, d'un réfectoire, d'une buanderie, d'une
infirmerie, d'une cour équipée de bancs et d'une terrasse avec des accessibilités pour les personnes à mobilité réduite avec vue
panoramique donnant sur un terrain de sport en gazon synthétique.

+Réinsertion familiale et socio-professionnelle : l'espoir d'une vie normale renaît+

Les efforts entrepris pour venir en aide aux personnes en situation précaire, leur rendre dignité et les intégrer dans la société ont
commencé à produire des fruits. Le Centre Mohammadia d'insertion et d'orientation est ainsi parvenu à assurer l'insertion familiale
de 1.300 personnes.

Fatiha, mère de 4 enfants, ex-pensionnaire du Centre Mohammadia bénéficie actuellement d'un logement grâce aux efforts du
centre et du tissu associatif. Cette femme, qui faisait de la mendicité son gagne-pain, ne dissimule pas sa fierté d'avoir un chez-elle
et de voir ses enfants retrouver le chemin de l'école, et regagner espoir et confiance.

Sâadia, chassée avec une de ses filles du foyer par un mari détestable, a été accueillie au centre où elle déclare avoir retrouvé
confiance et sécurité. Le centre l'a aidée également à récupérer son autre fille, restée avec son père, qui la maltraitait.

Redonner espoir à ces personnes en situation précaire, telle est la devise de ces centres qui offrent un cadre protecteur et propice
à la réinsertion.

Parallèlement au Complexe social Al Amal et au Centre Mohammadia, 11 autres projets inscrits dans le même objectif ont été
réalisés par la région de Rabat-Salé-Zemmour-Zaer pour un montant de 128.004.852,62 dh.

Parmi ces projets figure le nouveau Complexe Social Aïn Atig (1.600 personnes) dont les travaux seront achevés en octobre
prochain et dont le coût a dépassé les 70 000 000.00 DHS. Un pavillon d'une capacité de 200 personnes sera dédié aux aliénés
mentaux qui seront encadrés en partenariat avec l'hô�pital psychiatrique Errazi.

Conformément au référentiel de l'INDH, qui vise à garantir la dignité humaine, de telles structures concrétisent les valeurs de
solidarité prô�nées parla société marocaine, jouant le rô�le de levier en matière d'insertion des plus démunis qui se réconcilient de
la sorte avec la société. ( Source: MAP )


